
Nouvelles du j our
Avance franco-anglaise au nord de fa

Somme 5 prise de Lé Sar s.
Retraite roumaine en Transylvanie.

La nouvelle attaque franco-anglaise que
l'on attendait en Picardie s*est produite sa-
medi après midi. Elie est partie de la ligne
Coiircclctte-Eaiffcourt-Gucudecourt-Lcsbœafs-
Jlorval-Ràheburt-Bcntclvavcsnes, qui a envi-
ron vingt kilomètres d'étendue. A l'aile gau-
che les Anglais ont fortement avance au
nord de- Courcelette et ils ont pris le village
de Lc Sors. Entre Le Sars et Gueudecourt ,
ils paraissent avoir été tenus en échec par ia
toile de Valencourl, qui esl un fort point
d'appui allemand. De Gueudecourt à Lcs-
bœufs , les troupes britanniques ont gagni
huit cents à mille mètres de terrain; une
parlie de cette avance a été reperdue ensuite
Les Français ont progressé de douze cents
mètres au nord-est dc Morval ; dans la di-
rection de l'est , ils sont arrivés sur les -pentes
occidentales des collines <pii protégeât i'im-
portante localité dc Sailly-Salliscl , où sc
tiennent les Allemands. Au sud dc cc bourg,
les troupes françaises se sont rapprochées
jusqu'à deux cents mètres des maisons. Plus
ira .sud. en lace dc Rancourl, elles ont atteint
les lisières de la grande forêt de St-Pierrc-
Vaast ; dans le secteur de Bouchavesnes, elles
ont escaladé la hauteur 130, premier jalon
dans la direclion dc Moislains ct d'Allai-
nes, villages situés sur le ruisseau dc La
Tortille, qui sc jette dans la Somme à l'ouest
dc Péronne. Le pays accidenté qui s'étend
ic SaiUy-Saillisel à la Tortille offre des res-
sources ù 'la défense, la forêt de St-Vaast en
particulier.

Lts Anglais ont fait 900 prisonniers ; les
Français, 400 ct ils ont ipris 10. mitrailleuses.

Les Alliés ont également réalise des pro-
grés en Macédoine, dans la direclion de Mo-
nastir , qui est de plus en plus exposé. Pen-
dant que les Français et les Russes avancent
le long dc la ligne dc chemin de fer Florina-
Hoiiasliri les Serbes enlèvent chaîne après
chaîne, dans da région montagneuse située à
l'est dc la plaihc de Monastir. Ils ont occupé
les sommets de là. Dohropoliê-Planina.

En Transylvanie, les Roumains exécutent
un mouvement général de retraité. Ils onl
abandonné Brasso (Kronstadt), qui avait étc
occupé par eux àtix premiers jours de la
campagne ct se retirent vers les cols de la
frontière. J__e projet de conquête de la Tran-
sylvanie ayant échoué, l'état-major roumain ,
qui ne dispose vraisemblablement pas de
forces suffisantes pour reprendre l'offensive
sur ccthéûtre, est obligé de changen scs plans.
Il se bornera, sdlon toutes probabilités, à
établir un cordon de troupes le long de la
frontière alpestre, pour empêcher unc atta-
que dc ce côté-là et il portera son effort
sur le front du Danube. Sera-ce en atta-
quant directement Mackensen dans la Do-
broudja , ou en reprenant l'idée d'une tra-
versée du fleuve.derrière Mackensen ? C'est
ce qu'un prochain avenir nous apprendra.
i-e malheur est que l'état-major roumain
n'esl plus entièrement maître de ses déter-
niinations , car, avant de menacer, îl doit
songer désormais à se défendre.

Les hommes politiques auxquels s'adres-
se le roi de Grèce pour leur confier la mis-
sion ,4e constituer un ministère se dérobent
successivement.

L'occasion serait bonne pour lés Alliés de
faire à Athènes une nouvelle pression, ct ils
s'tn abstiennent. Certains organes français,
qui ne sont pas .salis connaître les opinions
gouvernementales, tellie la Victoire de M.
Hervé, prônent même la résignation au
sfahi quo, c'est-à-dire au gâchis grec. Ils
sont satisfaits que M. Vénizelos ait détaché
Ja Macédoine , la Crète; ct les. autres îles, et
ils ne réclament plus du roi qu'il jnonte sur
•a barque véhizéliste.

Il s'est donc dressé un obstacle à l'action
diplomatique des Alliés à Athènes. Quel
}»uclier de Minerve rend le roi Constantin
•avulnérablc ? Un journal athénien, vénizé-
lisle , dit que les espérances concernant l'in-
tfrvention du gouvernement grec sont com-
plètement anéanties par le fait d'une opposi-
hon systématique qui se produit derrière les
c°ulisses. . « (*¦. '**"»

Nç cherchons pas plus longtemps. Celle

intervention est celle de la Russie. Le bou-
clier de Minerve est à Pétrograd ; il esl tenu
par l'impératrice-mèrc Marie-Féodorovna.

• *
A l'occasion de la réunion annuelle de

l'épiscopat allemand à Fulda, le Saint-Pére
a envoyé au cardinal Hartmann, archevêque
de Cologne, une lettre dans laquelle, après
avoir remercié les évêques allemands des
hommages qu 'ils lui onl envoyés, il sa plaint
des soupçons indignes et des offenses directes
que lui ont valus scs appels à la paix, com-
me si le Pape cherchait ix hâter le retour de
la paix pour en tirer quelque avantage per-
sonnel.

Benoit XV ajoute que le trouble des es-
prits empoche de raisonner ct de reconnaître
la vérité, au point que beaucoup de chrétiens
ne comprennent pas que le Pontife romain,
comme Vicaire du Roi pacifique, ne peut
qu'exhorter les belligérants à la paix.

Le Pape dit ensuile que, en attendant la
fin des hostilités, il cherche à adoucir les
immenses malheurs causés par la guerre. II
loue les œuvres de charité créées par l'épis-
copat, le clergé ét les fidèles. Il termine eri
recommandant d'insister dans la prière, les
bonnes œuvres et les communions d'enfants,
afin que la pénitence et l'innocence associées
obtiennent de Dieu le retour tant souhaité
dc la -paix.

La Fédération des sociétés catholiques des
Etats-Unis a tenu, à New-York, son quin-
zième congrès annuel. Plus dc 20,000 délé-
gués y représentaient deux millions dc mem-
bres répartis dans les qUarànte-cinq Etats
de l'Union et appartenant à toutes les nations
du globe : on rencontre même parmi eux des
Persans, des Chinois ct des Japonais. Aussi
la Fédération nc fait-elle pas de politique ; en
ce domaine il serait impossible de faire
l'union des catholiques. Ccui-ci représentent
un peu plus du sixième de la population.

Le récent congrès de NeW-York a été très
réussi. Jamais la grande villc américaine n'a
vu se dérouler dans scs rues un cortège plus
imposant. On y comptait 35 évoques, 40 pré-
lats, 600 prêtres ou religieux et trois cardi-
naux : Mgr Gibbons, de Baltimore ; Mon-
seigneur O'Connel , de Boston ; et Mgr Far-
ley, dc New-York. Mgr Bonzano, délégué
apostolique à Washington et Mgr Aversa,
nonce apostolique, au Brésil, alors de pas-
sage à New-York, avaient parmi eux Ja place
d'honneur.

La présence dc cos hauts dignitaires ecclé-
siastiques montre bien le chemin parcouru
par la religion catholique aux Etats-Unis,
puisqu'il y a un siècle.à.tpeine que le -pre-
mier évêque catholique débarquait à New-
York.

A la grande réunion du soir ou l'on ne
compta pas moins de 18,000 personnes, le
cardinal Gibbons, encore très actif malgré
sos quatre-vingt-deux ans, parla du patrio-
tisme ; le cardinal Farley fit  un très beau
discours sur la solidarité et la charité chré-
tienne. Le cardinal O'Connel montra le dan-
g er qiie peut laire courir aux catholiques tin
parti -protestant intolérant qui, sous le .cou-
vert du patriotisme, tend « limiter et même
à supprimer la liberlé des catholiques.

Parmi les autres orateurs de la réunion, il
faut citer, le vice-syndic de New-York, un
excellent catholique , et M. Witman , protes-
tant , gouverneur de l'Etat de New-York, une
des personnalités les. plus, marquantes des
Etats-Unis, dont il, deviendra peut-ctwi un
jour le président. M. Witman a développe
lc thème suivant : la religion est un des
moyens les plus puissants dont un peuple
doit se servir pour arriver ati sommet dé là
civilisation. « Ma longue expérience, a-t-il.
dit , m'a fait arriver à celte conclusion qu'il
n'y a pas de plus grande erreur que celle de
croire que le .code peut, rendre , un peuplé
meilleur. Lc progrès doit partir dc la vie
individuelle dc chàcûit. Chaque homme doit
soutenir pour soii comple la grande lutte
contre le mal. Cc n'est pas la natioh qui
rend lc peuple libre ; c'est , au contraire, le
peuple qui rend libre ia nation. De même,

ce nest pas le gouvernement qui rend le
peuple honnête, niais c'est le peuplé qui fait
le bon gouvernement. » En terminant , le
gouverneur a félicité les catholiques de tra-
vailler à traduire dans les œuvres et la vie
pratique les dix commandements de Dieu,
fondement de da justice et de la prospérité
des nations.

M. Théodore Tarrettini
(tenève, S octobre.

Samedi, s'est éteint, *»as sa soixante-onzième
année, après une longue et cruelle maladie, un
homme, uni magistrat qui pendant plus de
vingt ans consécutifs, a occ ipé le devant de &
seine genevoise et Héàlisé inc œuvre considé-
rable : cet hemme, ce j  lagislrat, s"app<&"1
Théodore TUnrcliini.

Il appartenait à àué âncpemie fàmi'.le gene-
voise ; son aïeul , «igiitohc 'de Lucques (Italie),
avait été naturalisé à la fin du XVI™ siècle ;
pajmri ses ascendants, nombreux, furent ceux qui
s'ilïusdrèrcnt comme magisltals, pasteurs, pro-
fesseurs, officiers.

Après de bonnes études d'ingénieur, faites à
Lausanne, perfeelionnées à Berlin, chez Sie-
mens et Halske, B revint daps sa ville natale et
fut nommé directeur de la fabrique d'instru-
ments «le physique. C'est 1% qua les . «lecteurs
urbains vinrent le chercher, en 1882, pour le
portor comme candidat . ou Conseil administra-
tif. Les élections municipales se firent sur la
queslion de l'utilisation Oes forces motrices du
Rhône, dont la concession était demandée par
unc Société financière lyonnaise. M. Turrettini
estimait, lui, que c'était à larniîle qu'il apparte-
nait d'exploiter cl.e-même l'énergie électrique en
puissance dans Je fleuve, ct lia majorité des ci-
toyens lui donna raison.

.Dès qu 'il fut installa à l'Hôtri-deA'illc, le
jeune magistrat, entouré de coHlcçucs fermement
décidés à l'appuyer, entreprit de réaliser l'un-
*Tç projetée. .. _ ..._. .i.

C'était une entreprise colossale,qui devait aii-
sorber une large part de son activité pendant
vingt années consécutives.

II fallut toul d'abord s'aboucher avec les can-
lons de Vaud el du Valais et avec la France
pour réglar el fixer -le niveau -du lac. Celte ques-
tion , qui traînait depuis longtemps et qui avait
failli nous brouiller avec nos Confédérés vau-
dois, une fois liquidée, on transforma le lit du
Rhône à sa sorlie du .lac en un chenal profond ,
nivelé, (Spacieux, ct oh édifia 5e vasle bâtiment
des turbines, à 3a Coulourtrenièrc. Ce fut la
première étape. Dés ce joux, l'œuvre se déve-
loppe sans interruption ; les pompes ct turbines
se multipliant, ét , ccéune les besoins d'énergie
électrique s'accroissent rapidement, il fallut son-
ger à la création d' une nouvelle usine, celle dc
Chaires, près de (Vernier.

D'autres travaux d'édUilé fuirent exécutés :\
là tnSine époque : cohslmclion du résewoir de
Bessingés ; prolongement des conduites d'aspi-
ration d'eau potable en dehdïs des jetées à la
suile dc l'épidémie de fièvre typ hoïde de 1884 ;
vastes égouts collecteurs creusés à travers '.es
princi pales artères dc la cilé ; dragage du
pont ; établissement d'un barrage à rideau cl dé
vannes dc décharge pour la régularisation de
l'écoulement des eaiix du lac ; démolition des
vieux immcai l le-  sur pilotis de lïile ct leur rem-
placement par des quais ccoimodcs et spacieux ,
elc.

Ce gigantesque ct persévérant cîtort ne so lit
pas sains une «Mpsnse de nombreux millions, o".
îa ville s'endettait satts Irouvor encore, dans le
rendement des services industriels, l'intérêt cf
il'amortisscnyenl des sommes engagées. En ou-
tre, comme tous les hommes de volonté, M. Tur-
reltiiii avait les défaut» de ses qualités et se
montrait de plus, en .plus autoritaire dans ,ses
rapports avec ses collègues, ses callaboralcurs
ct les membres da conseil municipal.

C'est ù cc oiamcnt-li que Favon, désireux dc
conquérir cour lc ps trli radical ia majorité au
sçin de l'autorité municipale, de 3a ville, enlrç-
peit .conlre l'éminent technicien une aunpagnc
de presse acharnée,..une .véritable guerre au cou-
teau. Mais M. Turreltini . n 'élail pas homme ii
se laisser aitaquer sans relever lc ganl. Chaque
arlicle du Genevois él2'' suivi d'une.lellre expli-
cative du conseiller visé. Cc fut .un duel & mort.

Oh raconte qiie, avant d'expirer, Favon ques-
tionnait anxieuscnik_ nt  ses amis sur Kssue des
élections municipales qui avaienl lieu cn ce mo;
ment. Soudain , l'un d'eux enlre cn coup de veni
dans la chambre du moribond ct annonce léchée
de la liste , démocratique ot pair conséquent ht
chulc dé $. Turreltini. L'es yeux de.Favon bril-
lèrent un instant ct scs lùvrOs murmurèrent :
« Ënhn ! Taal mieux ; çn y est 1 >

Quoi .qu 'il en soit , M. Turrellini laissera te
souvenir, d'un homme d'initiative, d'intelli gence
cl de volonlê. Il d aimé son tiays. et l'a servi
CUlilccoténl ; , it a con^cré an «kjvelop'pcmenl de
sa ville natale les meilleures ..anniées de sa vie,
tout son talent , toule sa ténacité et tout son
cœur.

Heureuse la cilé qui sait insp irer n ses fils un
adachement si profond, u« pareil dévouement,

une si large coinpcéÎKnsion de ses besoins pré-
sents tt un tel souci de son avenir ! C

P.-S. — Pour être complet, ajoutons que Jf.
Turrellini était colonel d'arlilterie et que, en
politique, il avait élé député au Grarvi Conseil
cl conscii.'er national, pendant une âégislaliire.

La guerre européenne
FRONT OCCIDENTAL

Journée da 6 octob»
Communiqué français de samedi, 7 octobre,

à 3 heures de l'après-midi :
Huit relativement calme. Quelques bombar-

dements réciproques sur divers points du front .
Vne escadrille allemande a lancé 25 bombes

sar Belfort. U n'u a pas de victimes. Les dégâts
matériels sont insignifiants.

Trente-quatre obus de 120 ont élé lancés sur
la nouvelle gare allemande de Vigneullei.

• • •
Communiqué anglais de samedi, 7 ociobra :
En . dehors d'une attaque à la grenade dirigét

par l'ennemi conlre nos nouvelles positions au
sud d'Eaucourl-l'Abbaij e , facilement repoussée ,
it ne s 'est produit aucun événement important
au sud dc l'Ancre.

Au . cours dc la nuit, plusieurs coups de main
onl été exécutés avec succès sur les tranchées
allemandes dans le secteur tTArmenlières-Yprcs-
Loos.

• * »
Communiqué allemand de samedi, 7 oclobre :
Sur la Somme, continuation de la grande ba-

taille d'artillerie. EUe s'est étendue également
sur le front  au nord de l'Ancre et s 'est accen-
tuée au sud dc la Somme, particulièrement des
deux côtés dc Vcrmandovlllcrs. Nos tirs de bar-
rage ont presque complètement intercepté des
attaques ennemies entre T Ancre el la Somme ct
arrêté dès l'origine une oftensioe contre les li-
gnes des généraux oon Bœhm et von Garbler,
entre Lesbccufs et Bouschavcsnes. Il nc s'est
produit qu'un faible corps à corps au sud-ouest
de Sallin , aoec de faibles détachements qui s'é-
talent avancés jusqu 'à notre ligne. Une attaque
française , parlie du front  Demiécourt-Verman-
doo 'itlers-Lihons, contre le secteur du général
von Kaihcn a amené des corps à corps acharnés
près de Vermahdovillers. Ils se sont terminés
à l'avantage de nos braves régiments de Silésie
contre l'opiniâtre résistance desquels , dans la
même région, tous les e f f o r t s  des Français sc
sont déjà brisés pendant tout le mois dc juil-
let. Au surplus , sur ce poinl également , les va-
gues d'assaut de l'ennemi se sont brisées \pous
Uotre feu .

ïontnée dû 7 octobre
Communiqué français de samedi, 7 octobre,

à 11 heures du -soir:
. Au nord de la Somme, notre infanterie a at-

taqué, en liaison avec l' armée britannique, par-
tant du front  Morval-Boucliavesnes. Elle a bril-
lamment atteint tous ses objectifs. Notre ligne a
été portée à 1200 mètres au nord-est de ilorval ;
clic couronne les pentes ouest dc la croupe
Saillii-Sailliscl , toute la route dc Bapaume à
200 mètres environ de l entrée de Sailly ct
borde là lisière ouesl et sud-ouest du bois de
Saint-Picrre-Vaast, d'oïl elle sc dirige sur là cote
1ÏÔ au sud dc Bouchavesnes.

On o compté jusq u'ici plus de -400 prisonniers,
dont 10 ofliciers , el 15 mitrailleuses.

De gros rassemblements ennemis signales au
nord de Saillis'et onl été pris saus le f eu  con-
centrique de nos batteries.

Au tui de la Sbmin'i et sur là rive droite de
là Natte, violentes luttes d 'artillerie.

* * *
Communiqué anglais de samedi, 7 octobre, i

10 heures du soir :
Dans l'aprcs-niiiif , nos Iroupes, cn liaison

i l'aile droile avec les troupes françaises, ont
attaque dc la route Albert-Bapaume au village
de Lesbccufs. Entre Gucudccolirt ct Lcsbœufrt ,
elles ont réalisé uiie avance dc SOO à 1000 mè-
lres. Après avoir enlevé le village tic Le Sûrs ,
elles ont poursuivi leur progression à t'est cl
à l'ouest. Le chiffre des prisonniers fai ls  au
cours dc ces combats n'est pas encore connu.

*• * *
Communiqué français d'hier dimanche, 8 «c

tobre,. A 3 heures dc l'après-midi :
Nuit -pluvieuse, sans événement important

Sur la Somme, les Allemands ont peu réagi.

* • - •
-Communiqué anglais d'iiier dimanche, 8 oc-

tobre, à 2 heures de l'après-midi:
Hier soir, l'ennemi a réussi, à la suite dune

contre-attaque, ù reprendre pied dans quelques
éléments de tranchées au nord de LesbaufS .
Partout, ailleurs, nos gains sont entièrement
consolidés. Le village de Sars est en entier entre
nos. mains. Plus de 600 prisonniers tont déjà
dénombrés.

Au nonl-est de Courcelette, nous avons ef fec-
tué une avance considérable. Une attaque enne-

mie, dirigée contre la redoute Schwaben, a été
complètement brisée.

Des troupes de l'Irlande, du Villand et dit
Yorkthire ont exécuté, au cours dc la nuit , un
certain nombre de coups de main heureux dans
les secteurs de Fauquisiarl, de Givenchy el de
Laos.

* • «
Communiqué allemand d'hier dimanche, 8 oc--

lobre :
Une nouvelle tentative de rupture de notre

front , effectuée par les Anglo-Français entre
l'Ancre et la Somme, a échoué. L'intensité tou-
jours croissante du feu d'artillerie ennemi pen-
dant ces derniers jours la faisai t  prévoir. Pat
une endurance opiniâtre et de durs combals,
Xarmèt du général von Bûlow a repoussé géné-
ralement celte offensive géante , souvent dant
des corps à corps oa par des contre-attaques.
L'adversaire n'a pénétré dans nos lignes qu'à
Le Sars et dans des éléments de nos positions
au nord-est dc Lesbieufi, ainsi qu 'entre Morval
el le bois Saint-Pierre-Voast.

Au sud de la Somme, des tentatives répétées
des Français des deux côtés dc Vermandooillecs
ont été étouffées devant nos lignes par nos feux
de barrage.

Journée da 8 octobre
Communiqué français d'hier dimanche, 8 oc-

tobre, à 11 h. du soir : .
Sur la Somme, bombardement intermittent et

réciproque. Après unc violente préparation d'ar-
tillerie, les Allemands oui lancé sur nos nouvel-
les positions.à l'ouest dc Saiilg-Sailigsel une at-
taque dont les uaguci surccssiccs onl élé brisées
par nos tirs dc barrage sans qu'aucune ait p u
atleindre nos tranchltt.

En Woevre, noire artillerie lourde a bom-
bardé des convois ct tles cantonnements enhe-.
mis, ainsi que la gare dc Thiaucourt.

• • •
Communiqué anglais d'hier dimanche, 8 oc-

iohre, à 11 h. dii soir :
Au sud de l'Ancre, violent bombardement en-

rn-nii au cours dc la journée , parliculièrcmml
vers Gueudecourt et le Sars. Nous avons réalisé
une avance au sud-ouest de Gueudecourt. Cc
matin, les Allemands onl attaque de nouveau,
sans succès, la rctloutc Schwaben.

Nous avons gagné du terrain à la suite d[un
violent combat au nord de la route de Cource-
lette. te chi f fre  des prisonniers capturés dans
les deux derniers jours s'élève à S79. donl 13
officiers.

Hier, samedi, l'aviation a montré beaucoup
d'activité en dépit des conditions atmosphéri-
ques défavorables. Un de nos appareils n'est pas
rentré.

FRONT DE MAGÉDOINE
Pàrit. 7 octobre.

Communiqué de l'armée d'Orient :
Dc violents retours offensifs bulgares ont clé

repoussés par les Ang lais, qui ont occupe Né-
voljen.

Dans [a région du lac Ûutiooo, lés Italiens
ont passé à l'attaque.

L' offensive serbe sc développe. Sur les hau-
teurs de Vetrenil: et S 'topol , des cléments avancés
ont atteint la vallée dc Bellavodo. Sur la Czema
ct à l'ouest, vives actions d'artillerie.

Les Français ont occupé German sur la rive
du lac Prespa.

m » *
Paris, 7 octobre.

Communiqué serbe :
¦ ./lpréj an combal opiniâtre, nos troupes sc

sunt rendues moitresses, dons l'après-midi dii 6,
îles positions ennemies au nord de Pojar , obli-
geant les Bulgares à s'enfuir précipitamment .
L'action à conlinué de façon que, aa cours de
la nuit , nous avons pris pied sur le Dobro-Polje ,
barrière très importante de ta frontière que les
Bulgares , à cause de sa puissaitec naturelle et
des travaux dc lorlijications qui g furent été-
cutés, considéraient comme imprenable. brOÛs
oiîons fait un assez grand nombre de prisonnier!
ef pris beaucoup dc butin. Sur le reste du front ,
activité intense dc noire artillerie ct progression
de nos éléments avancés.

• * »
Paris, 8 oclobre. _

Communiqué dc l'armée d'Orient :
I.es combats continuent dc la bouclé aé ta

Crcrna au lac. Prespa .
Des troupes serbes ont occupé f e  sommet dc

Dobropnîjc. I.es troupes frniifniscs son! mai-
tresscs dc Kissovo et des ilonts Baba.

• • •
Berlin. S octobre, i

Communiqué allemand :
Sur de nombreux points entre le lac f re spd]

ct le Vardar, vifs combats d'artillerie. Des deux
ailés dc la voie ferrée de X fonas f i r  d Flotir.a
nous avons repoussé des attaques isolées de l'en-
nemi.

Lo gouvernement monténégrin
Paris, 8 octobre,

(flânas.) — IJc gouvernement royal monté-
négrin s'installera prochainement A Nctiilly-sur-
Seine (prés Paris) où le roi esl déjà inslaîlé,



*¦ ¦¦• Uno VIMOO d Arras
Turin. 7 octobre.

Le dépulé de Turin. Giuseppe Bovionc, de
retour d'un voyage au fronl anglo-français, pu-
blie dans la Gazetta del Popolo une série d'im-
pressions. Noas en détachons ce passage sur
une visite à ATras :

Nous entrons à Arras du côlé des champs.
Si nous arrivions par la grande roule de Saint-
Pol, les Allemands qui la surveillent conlhiuel-
li'inenl ne manqueraient pas de la bombarder
s'ils y apercevaient quelqu 'un. Après quinze
mois, je revois la cilé martyre el i'. me semMe
que je reviens au chevet d'un malade avee
l'anxiété de lire sur son visage ks progrès du
mal.

Silence et -désolalion. Les avenues extérieures,
si belles, resseniblenï ù de graniles dames dé-
chues - .«Jes louffes d'herbe poussent dans les
fenleS i de-S trottoirs ; le terrain esl défoncé dc
lous eûtes par l'éclatement des grenades ; les
façades élégants» des maisons sonl criblées de
projectiles, à moins qu 'eïes ne soient conip'è-
tement'év-éntrées. Un monument a élé dépouillé
de ia slahie qui l'ornai!, le piédestal esl resté
intact êPon ne sait plus ce qu'il soutenait. Le
monùriienl de 1870 o subi (c même sort K y a
quelques jours. Il représentait deux figures de
femmes en deuil, lin < Tommy i les a pieuse-
ment recueillies.

I,a gare est un monceau de ruines. On a
creusé des tranchées sur les quais cl entre les
voies des réseaux de fils de fer . I>epuis les pre-
mières heures de lutte rien n 'a élé déblayé. Le
pavé esl recouvert d'une couche de registres , de
paperusses , de billels el de bouc, d'un demi-
cenliniêtre de haul. Dans uoe armoire défoncée
est pendue unc chemisette de femme avec un
billet o" on lil : « Trouvé dans le traio dc I.cns,
le 14 août 1914 > . C'esl peul-f-lTc '.e dernier Uain
arrivé à Arras des pays envahis.

Los pertes nno«a«ses
Londres , 7 octobre.

Le Daily Telegraph puMie une  récap itulation
des lisles de pertes anglaises pour le mois de
septembre et arrive au résultat suivant -.

Tués : 991 officiers , 16,082 hommes. Morls
par suite dc leurs blessures : 229 officiers .
535-1 hommes. Morls de maladie : 24 officiers,
1154 hommes. Morts T>ar accidents : 4 officiers ,
93 hommes. Blessés : 3807 officiers, 81.282
hommes. Disparus et prisonniers : 342 officiers .
10,294 hommes.

Dans t'es trois mois de juillet, août el septem-
bre, le lolal des perles anglaises s'élève à 17,177
officiers ct 288,278 hommes.

I e dernier zeppelin abattu
Londres , 8 octobre.

¦ Vn correspondant de l'agence Reuter a visité
les débris du zeppelin descendu près de la côle
sud-est et dont l'équipage a été fai! prisonnier. Il
télégraphie les délails suivants :

c Ce qui frappe, de prime abord , c'esl que
celte masse immense ait pu être descendue dans
de telles conditions. Mais un plus ample examen
monlre que la carcasse est dune légèreté extra-
ordinaire. Lc zeppelin , L. 33, conslrui! récem-
ment, élai! l'un des plus grands de c«ix qui
sont actuellement en usage. 11 avait quatre na-
celles, conlcnanl six moteurs Morcelles de 2-10
chevaux chacun donnant 1G00 tours à la mi-
nute. 11 'était muni dc cinq hélices. Il transpor-
tait 9000 litrtt de pélrole dans divers réser-
voirs. Son enveloppe gigantesque renfermait
50,628 mètres cubes de gaz. Il possédait 60
i&ncc-Uomtaes. La cabine radio-télégraphique
était une véritable boite dc coton, sans doute
pour y obtenir le .silence nécessaire. Un officier
a déclaré que le zeppelin descendu a encore loule
ua valeur pratique. La longueur de l'aéronef est
de 200 mètres. Son poids tolal , y compris l'équi-
page de 22 hommes, élait d'environ 50 tonnes.
On suppose qu 'une année a élé nécessaire pour
sa construction el qu 'il a coulé de cinq à dix
millions de franos. 11 portail sept ou huit ca-
nons, dont cinq maxims ; les aulres élacont d'un
calibre un peu plus fort. »

Le nouvel emprunt allemand
Le cinquième emprunt dc guerre allemand a

produit 10 milliards 590 millions.
Le produit du premier emprunt (septembre

1914) avait été de 4 milliards 400 millions ; ce-
lui du deuxième (ciairs 1915), de 9 milliards 100
millions '. celui du troisième (srçUemtice ,19151 ,
de 12 milliards ; celui du quatrième (mars 1910) ,
de 10 milliards GOO millions .

Berlin . 7 octobre. .
(Officiel.) — Le secrétaire d'Elal û (l'office

impérial du Trésor a communiqué, à la com-
mission cenlrale du Reichslag, lc résultat du
cinquième emprunt de guerre. U a ajoule c i Les
espérances de l'administration impériale des fi-
nances ont été largement dépassées. Dès les
premiers jours d' octobre, 5 milliards 'A demarks
étaient déjà versëis. Ce brillanil résultat a été at-
teint avant lout , grûcc à la conviction du peuple
aHcmand qu 'il est absolument nécessaire de
fournira la défense nationale tocs les fonds dont
elle a besoin. »

-- '̂'communication du secrétaire d'Elat a été
accueillie par les vive» acclamations des mem-
bres de' la commission.

Lc président , 01. Sudokum, a dilquc'lorésullat
obtenu était t unc preuve de la confiance du
peuple dans une fin heureuse de la guerre »,

La crise ministérielle grecque
Athènes, fi octobre

(Ilavas.) — Le roi a fait visite samedi m.Tlin
à M. Slcphanos , qui s'est déclaré trop malade
pour/assumer la lourde responsabilité de pre-
mier ministre.

M. Vénizelos
Alliènes, 7 octobre .

M, Vénizelos est parti de Samos pour Chio
'Avant son dépari , H a installé les autorités.

M. Vénizelos a déclaré que le peuple de Sa-
mos doit exprimer ses sentiments non par des
-paioSts, mais par tlts acles. L'henre des sacri-
fices a sonné pour le peuple de Samos, en rai-

son du voisinage de l'Asie Mineure , dont la li-
bération constitue un idéal national et un besoin
économique, car loutes les villes de l'Asie Mi-
neure possèdent une organisation économique
identique.

Londres , 7 octobre-
Le correspondant de YEvening News, accom-

pagnant M. V«5nizélos, télégraphie de Chio que
les ballcrics turques onl bombardé le torp illeur
grec escortant M. Vénizelos. Un obus o faiUi
loucher la passerelle.

FRONT DE TRANSYLVANIE
Vienne, 8 octobre-

Communiqué autrichien :
Des Iroupes austro-hongroises ct allemandes

ont pénétré, hier soir, à Brasso (Kronstadt).
D'autres colonnes se sont emparées de la vallée
d'Olta (Alitai), à l'est du bois des Fantômes.
Des hussards da landsturm hongrois ont occupé
Szckelg-lJdvarhely (Oderkellcn). Dans les mon-
tagnes de Goergeny également , l'ennemi fléchit
devant les forces austro-hongroises du général
Arz.

Paris. 0 oclobre.
Le Temps reçoit de Bucarest la nouvelle que

l'élat-major roumain a décidé de retirer les
troupes qui se trouvenl dans la Transylvanie
méridionale pour les établir sur les crêtes des
.Alpes de Transylvanie qui ferment la fronlière,
d'Orsova à Prédéal (coi au sud de Brasso
Ch'ronsladl).

t «ss camps de prisonniers en Autriche
Le Journal de Genève publie la lettre suivante

datée de l'ald>aye d'Einsiedeln :
Le numéro du 29 septembre idu Journal de Ge-

nève contenait .une _carresipandarM_€ de Home rela-
tive a« Iraitemenl (dos prisantÛCTs de guerre -italiens
internes û Mauthauscn, enlre Vienne ct linz.

Ayant eu l'occasion de voir oe dèpût le 2 mars
1816, j'estime .opportun de connnundqiœr aux lec-
teurs du lournal Jos impressions d'un neutre, écri-
tes au cours de la visite.

Les installa-lions du camp des prisonniers de
guerre Italiens et serbes ide MauUiausen sont , au
,;x>mt de vue logeaient, hygiène, service des eaux,
iniirmerie. salle d'opération, cuisines, etc., supérieu-
res A loules celles «jue Ij^ai vues, au cours de «nés
nombreuses visites, dans les dépôts de prisonniers
de guerre en franco cl cn Allemagne.

Relativement sui régime alimentaire, U convient
de reconnaître, en .toute équité, que 1 -admiiusUvi-
lion du camp (qui compte iphis de 20 mille .prison-
niers), aux prises avec des dïîîîcultés d'ordre éco-
nomique résultant de l'état de guerre, a cherché à
y faire 'face de son mieux ; B ne dépend pas d'elle
que la nourriture ne soil j>as plus abondante. On
ne peut raisonnablement pas demander à va pays,
dont les babitan '. - sont ré Ic 'c• i. la .portion con-
grue, d'ieDirclenir ses prisonniers (mieux qu'il ne se
QMm£l lai-ro&me.

Telle fui , en peu de mots, J'hnpcnession qui se dé-
gagea, ie 2 mars 1916, de la visite du camp de
Mauthausen, impression partagée, le même jour,
par deux .autres visiteurs neutres : M. l'abbé Iseppi,
curé dc Samuden, délégué du Conseil fédéral
suisse auprès des prisonniers italiens en Autriche,
el le U. -P. Huysmans, religieux Svoltaufciîis, cTiargî
par S. S. Benoit XV d'apporter & ses compatriotes
prisonniers l'assurance de sa -paternelle sollicitude

Qu'il me soit permis, en terminant, de relover les
heureuses conditions de logement <4 Ue nourriture
des prisonniers oustro-hongpois «apUinéts par Ues ar-
mées serbes et transférés en Fiance, où j'ai obtenu
d'eux les déclaiaikms los -.plus flatteuses » VgoStoit
du traitement dont Sis sont Itobjet Ide la part des
autorités militaires françaises.

î->om Sigismond de .Gourben,
Délégué du (Conseil fédéral muistso auprès des
iprisonniors dc guerre el des internés ovils austro-
allcmands en France.

VAS d'on vei t u r c s  de paix
Washington , 8 octobre.

(Havas.) — Au sujet dc la déclaration que
M. Gérard, ambassadeur des Ktats-Unis A Berlin ,
apjKirlcrait dea ouvertures dc paix, de départe-
ment d'Ktat de Washington dit officiellement :

« Nous n 'avons pas lieu dc croire cette décla-
ration bien fondée ; au contraire, nous avons
lout lieu de penser qu 'elle est dénuée de fonde-

Navires coulés
Stavanger, 7 octobre.

( W o l f f . )  — 'Le capitaine du vapeur norvégien
Kallin a télégraphié que son navire a été coulé
le 1er octobre par un sous^marin allemand.
L'équipage a élé débarqué à Biiiao (Kspagnc).

Le Sallin se rendait de New-I'orl à Saint-
Nazaire.

l'aris, 7 octobre.¦ (Ilavas.) — Lc Irois-m-âts Musette a élé tor
pillé. L'équipage a élé sauvé. Une baleinière du
Irois-mSIs Fraternité est armée à la côte avec
dix hommes de l'équipage

Christiania, 8 octobre.
Wolff. — Suivant un (télégramme de la léga-

tion de Norvège i Paris le vapeur norulégicn
llisholm , dc Grimstadt, a été coulé dovant Brest.
L'équipage a élé'.sauvc.

Le « U-53 » à New-York
New-York, S oclobre.

(Havas.) — Le sous-marin de pierre allemand
U.-53 est arrivé à New-York après dix-huit jours
dc traversée. 11 est reparti au bout de quelques
heures.

Essad pacha condamné à morl
On apprend dc Constantinople que le conseil

dc guerre dc Conslanlinople a condamné à mort
Essad pacha pour conspiration conlre l'empire
ottoman. Le sullan a confirmé colle condamna-
tion.

'Mais les Turcs nc réussiront probablement
pas ù saisir Essad pacha.

La lorlune des Etats-Unis
Scion la Weitminster Gazelle, la richesse na-

tionale des Etats-Unis a augmenté, au cours des
deux dernières années, de deux cenl milliards
de francs. Le gouverneur du bureau de ia ré-
serve fédérale des Etals-Unis évalue l'augmenta-

tion des dépôts dans les banques il 30 ou 3ô mil-
liards t l'augmentation de J'encaisse or à (plus
de trois milliards et demi de francs.

Les ciédits de guerre
Londres . 7 octobre.

Lc Dailg Telegraph apprend que M. Asquith
demandera, mercredi, ù la Ghambre des Com-
munes dc voler de nouveaux crédits de guerre.
Cc vole, qui sera Je treizième depuis le commen-
cement de la guerre, portera sur unc somme de
7 milliards et demi de francs.

Celle somme élèvera le total des crédits volés
à 78 milliards 300 millions de francs.

La revue do Harden interdite
Amsterdam, 7 octobre.

Maximilien Harden vient encore d'être frappé
par le général von Kessel , commandant mili-
laire de Bertin.

La revue du célèbre pamphlétaire est rem-
placée par mi fac-similé dc la couverture, où
se lii la déclaration suivante : < Après la publi-
cation de noire numéro du 29 seplembre, lu
commandant général de ila Marche de Brande-
bourg a interdit la publication dc la Zukunf t .  •

Lcs raisons de cetle nouvelle, troisième et
probablement définitive interdiction sont incon-
nues. (Le dernier numéro contenait un «rlicle
de Harden sur Ja question roumaine et sur (a
distribution des vivres. Il accusait le minislère
des affaires étrangères. Je ministère de l'inté-
rieur et von Balocii d'incompétence»

le prince Mirko de Monténégro
Home . 7 oclobre.

D'après des informations de source diploma-
tique, le prince Mirko de Monténégro, qui,
après la chulc du Lovoen, fut conduit cn Au-
triche, aurait demandé au gouvernement au-
trichien l'autorisation de se rendre en Franco
pour cause de sanlé. Le gouvernement ne Jui a
pas accordé l'autorisation demandée. Le prince
Mirko a dû entrer dans une maison de santi
à Vienne pour y recevoir des soins.

11 serait rigoureusement surveillé parce qu 'il
n'a pas voulu donner sa parole d'honneur qu 'il
ne ferait aucune tentative d'évasion.

II y a une année

8 octobre 1915
Devant Duinsk , au nord du clionvin de fer Libau-

Duinsk , à l'ouest d'illouxl, les -Allemands enlèvent
8 kilomètres de -tremehées "russes.

Offensive autrichienne cn Galicie, contre Ja
Strypa.

Nouvelles diverses
M. Boselli. président du Conseil italien, a été

rcç.u, hier dimanche, à Milan , au milieu d'un grand
enthousiasme.

— GuiBaume II continue ses visites aux armées
du front oriental

— Le anmistre -de la (justice en Espagne, M. Bar-
roso, est décédé.. .

tSchos de partout
DÉBROUILLARDES

Doux jolis exemples Ide < débrouilbrdisnie ¦
fémSïjn :

Uae jeune ffile de ia lxmrgeoùie fiançai» ovaiJ
élé élevée â na s'occuper que d'arts d'agrtSnienl,
ainsi nommés parce qu'on esd bien sûir qu 'ils ne
serviront jamais à rien. (Elle épouse le «fcredem
d'une compagnie d'assurances, à C, -près «le Paria.
Son mari point ,po«r ia guerre, «toux ans auprès sor
mariage. Elle prend alors immédiatement te direc-
tion de sooi bureau, travaille du (malin aai soôr, poun
l'nijiêclier qi«c dos concurrents ne s'omjparcnt (de la
clientèle, dt y réussit tallanKnt que, le ipriutcmps
dernier, «die a remporté la (prime que le siège cen-
tral de Paris réserve à oeîin de ses agents do ipro-
ninee qui a toit le plus dliffaiiTOs dans l'année. Son
mari n 'aviait jamais pu J'avodr cn dix ans.

Une autre jeune ûllc de te ixxurgooisâe (parisienne,
élevée il .peu lires de te même manière, n épousé un
jeune liomme qui gagnait (beaucoup «l'aTgenl, mai*
la laisse »ans grandea messomroes icn (partant .pour Je
fronl. EUe a alons aine idée géiuole. BOe va â Sèvros
Apprendre te fabrication de te iponoolatne, nfl, profi-
lant d'un fomr de céramiste, elle sc anet à confec-
tionner des têtes de poupée, qu'elle va ensuite cou-
rageusement proposer partout. Oet article étant jua -
qu 'ioi (importé dlAIleinagnc, Jes commandes tui af-
fluent , si Jiien qu 'elle a dû .prendre dos »u\riôre-s.

MOT DE LA Flfl

L'épouse. — J'ai rSvé, la nuil dernière, que lu
m'avais acheté un chapeau...

L'époux, inquiet. — Elait-il cher ?

E'ODasTTBlS BBO.H_S3

IJ vanité offre ceci de panticujber, qu'elle aJroutil
à un résultat diamétralement opposé ô cohti qu 'elle
cherolie : elle mut grandir son homme ©t elle le
Tf.n.i Tidieidle et misérable.

• » •
Si ie cheval n'est pas fier d'être boau, comment

pout être fier le bonhomme qui (monte un beau
cheval ?

-OL—:—: 

La convention germano-suisse

Bienne, 8 oclobre.
Une assemblée des industriels exportateurs

de toutes ues régions de la Buisse s est réunie
pour examiner- les conséquences de la mise en
vigueur .de  la convention germano-suisse dé-
cemment signée. .Après examen de la siluation ,
elle a décidé de réunir les représentants de l'in-
dustrie suisse à Friliourg, mercredi 11 oclobre,
pour délibérer sur la situation el aviser aux me-
sures qu'elle comporte.

Confédération
Servit» des colis postaux avec la Rimle
On ne peut accepter pour lc moment , A des-

tination de la llussie, que des colis postaux
sans valeur déclarée à diriger par la voie de
Londres-Suède.

Helmatschutz
La Société suisse du .Heiinatschulz, qui groupe

environ 5,000 membres, a eu , samedi ol diman-
che. A Lausanne, son assemblée de délégués. 'Les
eléiégués ont élié reçus chez IM. le professeur Br-
nest Bovet , pr&idcnl central , où ont (été exécu-
tés des danses et dos chants nationaux en cos-
tumes. Dimanche n eu lieu l'assemblée. On -a
entendu une série de rapports,

Notre fortune nationale
Dans son rapport mensud, la Banque com-

merciale de BSIe estime à trente milliards la
fortune de la Suisse. Ce chiffre esl calculé cn
prenant pour base îe (rendement dc l'impôt di
guerre.

Lausanne centre musulman
(Samedi soir, a été inauguré à Lausanne, cn

présence d'une cinquantaine dc personnes, l'Of-
fice musulman international, qui a pour bul
d'offrir aux musulmans un centre d'appui, de
secourir ceux qui sont dans fe besoin, de venir
en aide aux prisonniers musulmans, de faiit
construire ïl Lausanne une mosquée, une biblio-
thèque, un musée d'art musulman cl un cime.
tiere affeclé aux 'musulmans.

Le Dr Jfoffinann , conseiller fédéral , chef du
Département politique, s'est fait excuser. Des
discours ont élé prononcés par le Dr Lufli bey,
M. MaKlefor, syndic dc Leasani»; Paillard, dc
Paris , Chuard , conseiller d'Elal. chef du Dépar-
tement de .l'instruction publique et îles culles ,
I^ayct-Kanic:, le fils dc -Kiamil pacha , journa-
liste au Caire.

Envols de tabacs
Selon un avis dc l'administration de.s postes,

on peut exporter , sans avoir l>esoin dc deman-
der une autorisation d'exportation, des cigares
cl des cigarclles ou moj-cn dc paquels postaux
d'un poids -brut non supérieur i 2 kg., dans les
proportions suivantes :

A destination des -pays de l'Entente cl cn tran-
sit par ces pays : sans limitation du nombre des
paquets expédiés le môme jour ;

A destination des Empires centraux ct cn
transit par ces pays : un paquet par jour du
même expéditeur nour le même destina la Vrv

CANTONS
ABG0YIB

Déficits budgétaire», — l.e lradgot de YElal
du canlon d'Argovie pour 1917 prévoit un déficit
de 50,000 fr., y compris les flugmcntalioiu et
supplcmenls de salaires du personnel «les ser-
vices publics proposés au Grand Conseil par lc
gouvernement.

-Le budget commun»! d'Aarau prévoit la
somme de 1,151,550 fr. aux recottes ift aux dé-
penses.

AU TESSIN

On nous cent de Lugano :
Samedi , les divers procès -rotatifs à l'adminis-

tration diocésaine du Tessin , qui entrci-wiaicnl
depuis plusieurs mois une vive agitation dans le
pays, onl été rayés du rôle judiciaire à la suile
du reirait réciproque des plaintes déposées.

L'Administrateur aposlolique du Tessin , Mgr
Peri-Morosini , va se rendre à Borne, où il se
mettra à la disposition du Sainl-Siège.

Là SUISSE BT U SDKRBB
La mort da soldat Cathomas

'A la suile dc la morl du soldai Cathomas ,
dont nous avons parlé samedi , et qui a (été lue
par une balle , le Conseil EédâraO a adressé une
réclamation au gouvernement italien.

Commande russe
On nous écrit î
Une grande fabrique du Jura bernois a reçu

dernièrement, du gouvernement russe, une im-
portante commande de munilions- Il s'agit d'une
pièce spéciale de la fusée.

Chez les internes
Le tribunal militaire siégeant '1 Interlaken,

a condamné, pour insubordination, deux inter-
nés français le premier sl quatre mois ct le se-
cond ;1 cinq mois dc prison et aux frais.

Un interné irlandais, pour ivresse ct voies de
fait , a élé condamné à deux mois de prison.

Internés et sanitaires
On nous écrit de Genève :
Samedi soir , vingt-deux Allemands el douze

Autrichiens venant du département de la Drô-
me sont arrivés à Genève. Après avoir pris une
collation dans les locaux de ia place Monlbril-
lant , ils sont repartis dimanche nialin ù 1 heure
pour leur pays.

Quelques heures plus tard , un «onvoi de sa-
nitaires français -venant d'Allemagne est enlré
cn gare dc Cornavin . Il comprenait 48 officiers
et 440 sous-officicra ct soldats. Après quelques
minutes d'arrêt le train u continué sa route sur
Lyon.

Journal illustré saisi
•La vente du supplément illustré helidomadaire

du Petit Journal arrivée samedi ù Genève a élé
interdhe.

Militaires à [ l'étranger
Le -Conseil fédéral suisse, en dn'.e du 7 octo.

bre, a pris un arrêté dont les dispositions is.
scntielles sont les suivantes :

Les militaires lenus de rejoindre qui ne sont
pas rentrés de l'étranger pour la mobilisation
générale el qui ne sont pas rentrés en Suisse
depuis lors seront poursuivi» pour insoumission
dès que les rapports demandés sur les diven
cas aux aulorilés cantonales cl ù MOS représen.
înnts ù l'étranger auront élé fournis el dès que
le Conseil fédéral .se sera prononcé sur la suile
A donner aux cas de cc genre

Les militaires tenus de rejouidse (jui, «ans
être rentrés de l'étranger pour la mobilisa lion de
1914, sont rentres ultérieurement cn Suisse de
leur propre gré ct se sostt présentés vnaanéiliatc.
ment aux autorités militaires ou à leur corpi,
seront également l'objet d'une enquête de la
justice militaire.

Les militaires en question sont tenus dc rem
placer tout le service manqué ; «1 cet effet , ils
seront incorporés suivant Jes ordres du coni.
mandement de l'armée. Aucune libération du
service ou aucun congé pour l'étrangor ne luir
sera accordé avant qu'ils aient •saSisfait -à -celle
obligation. Une parlie du service à remplacei
pourra , en conformité d'un règlement édiclé pai
le commandement de l'armée, être remise auï
militaires qui , .pendant leur service de remplace.
ment , .se comportent il la satisfaction de leurj
supérieur».

Le Département militaire esl autorisé, «ur !j
proposilion du commandement de l'armée, il ac-
corder (l' amnistie , cn faisant cesser toute pour-
Mlilte i leur -égard, -i ceux de cts mîlilaires qui
onl élé licenciés avanl la fin de leur temps, si
leur entrée tardive au service n 'est pas due il
une faule grave dc leur part.

Des poursuites pénales seront exercées sans
restriction il l'égard des militaires à l'étranger
tenus de rejoindre qui ne se sont pa_s présenle*
ii leur corps ù Va mobilisation de 1914, mais onl
ensuite élé renvoyés en Suisse, ou qui, y élan!
rentrés de leur propre gré, ne se sont pas inuné-
dialcmcnl annoncés ù l'autorité militaire coin-
pétcnle. Une fois leur peine subie, ces -militaires
auront à remplacer tous les services manques.

A R M E E  S U I S S E

Ecolo de recrues
l.es cadres de l'écotc de lecmes d'infanlerii

qui doit commencer prochainement à Yverdon
entreront cn service aujourd'hui , lundi , 9 OC
lobre. L'école sera commandée par Je majo
Baumann.

FAITS DIVERS
ETRANGER

Collision do trains
Une collision Jo trains s'est produite, hier malé

dimanche, à 4 h., sur la voie ferrée de Sclmei*
mutile a Berlin. Dam l'ain des (trains onzie iw
geurs onl été tués ot 15 ont élé blessés, dont Çflït
grièvement. Le fourgon des bagages et iplus-on
voilures dc voyageurs ont été .délxuilts. i*ansoiui£ si
été blessé dans l'autre irain.

SUISSE
AeeUeot mortel

On nous ecr.il de Genève *:
S-tni-edi «près Jnidi, unie -filleUe qui avait prà

place sur un cter *le moiralc!»r eat tombée «nus. ls
roues du véliiculc. à la nie Ide la Torrassiàrc. Hc'x-
vée avec une affreuse blessure à la Wlc, la (palim
enfant « été coaduSlc ou domicile ide ses .par.enSS, où
elle n 'a TUS dardé à rendre ile xtamior soupir. — U.

Isoendle
Un violent incendie a éclaHé, vendredi, dans te

caves du Ilarar central, à la ,plaoo du Temple-Neuf
il NnucliAlol. Beaucoup de jouets ont élé inlrhiils c»
cendres ou détériorés ,par l'eau. Los 'dégâts sant im-
portants .

Li cause du fou ost -due & H'ètourdorie d'un jxSÏ
oaniniisionnaire du Bazar qui était .envoyé à la csvt
quérir de la roarcliandise. Il sYclaina au (moyen
d'une bougie au lieu de prendre la lanterne, comme
S'ofdrc lui en avcûl «16 -donné. 11 laissa choir ""
bougie qui enflamma aussitôt un lias de sacs en -pa-
pier el aie cartons à chapeaux.

Une affaire d'empoisonnement
On a amené, à l'h&pital ide Pomentnuy, uiw <!»™

Adatte , veuve, âgée de 50 ans, demounamt à <_.!«'
nioillc , laquelle avait été «inpoisonnée avec de Vu
seiiic. Lc plus grand mystère xèone sur oeîbe afiaàn

Fanx billets de vingt -c inq  franes
ho .paHoe de Zurich a o-éussi à établir que les til"

lots -falsifiés onl été mis en circulation jiour la f i e
niièrc fois h il.occas.ion 'du concourt! hippique da
Xihlhœlzli. L'affluence du ipublic empêcha les cc '̂
siors de Mgardcr <lc près les (billets qui sont, com.»'
on sait, très imparfaitement imités. On croit , d'ail-
leurs, que les fausssaires n'ont ,pu cn anettre «n cir-
culation que deux.

Les recherches (se -poursuivent avec activité.

^̂ ^̂ g ĝgÉ̂ ^
Meilleur remède cootie l'anémie, les pAM*

eonlenrs et la faiblesse neivcose. Bu veine
d»ns tontes les pharmacies, ou direatement de I»
pharm . E. N n i i i d i . à Lugano. — s fr . 1» boiie

ImgMOiE» ¦ « ' gffl
Eco.'q JuEMANlAg
l ' rép, 'îra!;oa ..repidè ,f '..

approfondie. B
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L* VIE ECONOfi»!OUE
Le prix dn ca lô

j ĵon 
Je Journal det épiciers tuiiset, par suile

,t ja «il-itatioai précaire -du IDSDCM (du oafé «rt de

l'ijiportailàon insuffisante dos pays de. d'Entente
a-nuis le 'er snât, (il Ji '«st ipfcus entré ide oafé en

Suisse'*, «ne hausse générale "de dO cerel. la Uv«
,a!a lieu sut des iprix du café û (pantir aie ce jour ,

luadi 9 octobre. Los jirii mliniiiHi (seront Uésoranah
J, l fr. ¦10 pour le café rûtù Ot 1 ïr. 20 pour le café

vert.
Le commerce des traits

L'expérience ayant démontré que oor-tains abus

M produisaient dans ÎO loounneroo dm fruits, le

CoBSell fédéral a pris de nouvelles jnesuros suivant
(fiqwllos lUdulo pensonna déuireuit acquérir dos

(ruiU dans le (but de des (revendre, 'devin Womander

Bne autorisait-ion au Département fédéral de l'éco-
nomie publique. -Des oflices centraux seront créé»

iias Jes .diverses parties klu pays, notannuKiil, pour
u Suisse occidentale, à Berne et Sion. Des iprix
s,9tai»ux ont été fixés allant , .pour Jos pommes, de

12 i 22 francs -les cent .kilog. suivant la qualité.

Lo commerce de la paille et du foin
Je Conseil fédéral a pris un «roulé (Concernant le

(.Ruucrco de la (paille el du foin. Aux .lotîmes Ue cel

HT**, l'aclvat du foin et de lia .paille .pour d'année ,
If service terrilorial (Ct las cours d'instruction, a

Haï, autant que pasSble , de gré à gré. Si l'offre esj
iniuffisaivte, le Département (militaire suisse, dans le
rjvon des tr<«pi>os .(la Idiredlkm dc l'armée), esl oiu-

î.irisé à séquestrer los approvisionnements de fodn

e. <lc .paille eit ù los (réquisitionner s'il es* nécos-
siire. Ln opérant le séquestre, il (peut être (établi un
inventaire dos approvisionnements .de foin et de

pôle. lA ipromière môquisitian, i'offioe qui ordonne
ji «fquoitre et les autortbéa craitonaJcs c* ooramu-
ailes ont l'obligation d'établir sans «efcatid , los in-
«nlaircs nécessaires. Los autorités! communales
(lieront la iquamtité A (fournir .par chaque proprié-
té domicilié sur de (territoire .de la commune. JJas
¦utiles indispensables pour le diétail devront, au-
ea: que possible, être laissées aux propriétaires.
t'arrête entre en vigueur aujourd'hui -9 octobre.

Ea vertu Ide oet arréité , Je .Conseil fédéral a fixé
]a jrix maxima suivants : Pour la paille c 11 fr. 60,
pris au tas, .12 fr. en vracs, chargé sta-tàon dexpé-
diliun. cl 13 fr. 50 en hailos pressées chargées Sta-
lion d'expédition ou rendues au domicile ide l'ache-
icjr dans im trayon -do cinq kilomètres ï

Pour le «cgaân E 13 tr. 50 à -14 fr. et .15 fo. 60 !
Pour la .paille d'avoine ct -d'orge, 7 fr. 50 -prise «n

lai , 8 fr. cn bottes ou en tHaflea pressées (mécanique-
ment, ct 8 fr. 50 en telles pressées et attachées avec
aa fil dc fer ;

Pour la paille «ic seigle : 8 fr . 50 àOifr.ct lOfr . 50.
les négociants et syndicats oomoessionm.aiies sont

îulorisés à augmenter ces prix suivant les oondd-
___3_M locales.

loteiàictirai» rosses
On aous écrit :
Comme complément à l'information parue dans

j  Liberté ide 'jeudi, ou sujet de l'interdiction d'im-
aortalion en (Russie, disons que cetle (mesure en-
tera «n -vigueur le 2 novembre prochain. Voici les
principaux articles «fui tombent sous Ue coup dc l'in-
trdiction : joaillerie, (mon_lresJbnaoeleta en «r au
ugtnX, tromages, broderie, soierie, 'dentelles , etc.
pimme nous l'avons déjà .dit, (H m'est pas «juestion
dos montres de -poches complètes.

Is Cliambre suisse de l'horlogerie a fait dos dé-
marches â Berne cn iv-ue d'obtenir que la mise «n
ligueur de l'inrtendid-ion d'exportation soit renvoyé*
i ti fia de l'année. — 71.

Pas de caries de sacre
La Sociélé alimentaire de Zurich avait *mtroduit

VU carie de sucre pour la irépartilion dc octte dén-
iée à ses sociétaires. .Mais le Commissariat central
te guerres, cliargé de l'alimentation du pays, n
interdit la distribution de ces cartes t .parce que le
«icre qu 'il met à la disposition Idos détaillants est
destiné à (tous ies cosv̂ vnvnva.'ùe.urs ta. non pa.s soullc-
mtiit à une certaine catégorie. »

BULLETIN METÉ0B0L0QI8UH
IDii © octotoro

RmoMtim

-°!t - I SI «I i\ 6| 7 »| 9| (Jet.

«.O il- I 
"~ 

§- 725,0
80,0 §- j |_ 7200
115,0 i" til S* 715'°

rHCRMOMtTRB O.

-0"- I -'I *\ b\ tt| 7| gj a Oct. .
8b.  a. » 12 9 i i  ïâ 9 to 8 h. m.
'» ¦  s- 14 15 14 14 151 1 h. s.
I}- *- 12 tJ 14 15 15 12 i 8 h. ï.

TEMPS PROBABLE
âsss IA Salssa oooldentsla
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Bux.

Examens de maturité fédérale
^ar 14 candidats présentés .aux exaimens de Ma-

^W fédérale, à Genève, par l'Ecole Lemania, à
^nnc, 11 onl complètement réussi, ert 2 pair-
feifeaeni .

Ce l«au résultat main lient la (réputation déjà ac-
(L'le ?récédcnnnent ipar cette Eoofe. 4682

rr;**-- \

FRIBOURG
COIIHO II d'Ktat

Séance du 7 octobre. — Le Conseil ordonne
la convocation îles assemblée» électorales pour
le dimanche 3 décembre prochain, afin dc pro-
céder au rcnouveilcaiienl intégral du Grand Con-
seil.
. c— I l  nomme M. l'abbé François Demierre,
révérend curé à Siviriez, membre des commis-
sions scolaires dc Siviriez, dc Viilaranon, de
Cliavannes-les-iFoTts ct du Saulyy.

II nomme M. Lucien Bise, û Seiry, inspec-
teur suppléant du bétail do cercle de celle com-
mune.

— II autorise la paroisse de baint-Syivcslre a
lever un impôt.

Il ratifie la décision prise par l'assemblée pa-
roissiale dc Siviriez , d'établir le chauffage cen-
tral à l'église et de contracter un emprunt.

H autorise la commune de Tintoiin à lever un
impôt communal scolaire

Il autorise la commune de Monlagny-les-
Monts à lever un impôt.

Il autorise la commune dc Dirlaret à perce-
voir un impôt scolaire.

— U approuve ks travaux d'endiguement
partiel de la Sarine, exécutés par la commune
de Fribourg ct décide d'adresser au Grand Con-
seil un projet de décret , avec message explica-
tif , pour le payement à cetle commune d'un sub-
side pour les travaux en question.

JI décide d'adresser au Grand Conseil un  pro-
jet dc décret , avec message explicatif , portant
allocation d'un subside (à la commission des tra-
vaux dc la roule Posieux-Farvagny-le-Grand,
pour la correction cl lc eylindrage provisoire dc
ladite route communale.

Il approuve le plan de situation déterminant
l'emplacement du pavillon de désinfection dc
l'Institut d'hygiène et de bactériologie et de
l 'Insti lut  de pathologie ct d'anatomie de l'Uni-
versité, à Pérolles.

— 11 décide l'achat, pour le Musée cantonal,
de la collection historique et artistique de feu
M. Joseph Reichlen, artiste-peintre.

— Il décide la mensuration cadastrale de ia
commune de Fonl.

— Il prend acte de la réponse du Conseil fé-
déra! à la lellre coUeclive de protestation des
gouvernements dc la Suisse romande concer-
nant la composition de la Commission chargée
des négociations économiques avec les empires
rcnl raux .

Interné* et sanitaires
Une trentaine de civils français, des Lorrains

notamment, ont passé en gare de Fribourg -sa-
medi ; ils venaient da camp de Ilastatt , où ils
étaient internés depuis quinze jours.

Hier matin, dimanche, par le train de 4 haiTcs,
vingt-deux Allemands ct douze Autrichiens, ve-
nant  de Cuisery (Drôme) ont passé en gare.

Enfin, un troisième convoi de sanitaires fran-
çais venant d'Allemagne a sSationné quelques
minutes, cc matin, cn gare de l'ribourg, à 1 fa. 40 ,
avanl de continuer sa route pour Lausanne. Il
y avait  quarante-huit officiers ct quatre cent
quaran '.c sous-officiers ct soldais.

Un convoi de sanitaires allemands est arrivé
cc matin à I h. 40 en gare dc Friliourg. Il com-
prenait dix officiers ct cent soixante soldats qui
avaient élé internés dans les camps de .Marseille,
Saint-Nazaire, Itouen, Brest, -Le Mans, Barce-
lonnollc. Cette ct Romans.

Vn cadavre dans le lae de Korat

Jeudi dernier, on a trouvé au bord du lac de
Morat , sur le territoire de la commune dc Mon-
litier, le cadavre d'nn jeune homme -dont l'i-
dentité a élé aussitôt reconnue. C'est un -ouvrier
dc MooliHcr, nommé Vaulicr, figé de 22 ans,
qui avait disparu depuis le 26 scplcm'bre. U
avail quille la maison sous le coup d'une fausse
accusation. C'était un homme rangé et un bon
travailleur.

Navigation da Bbône aa llliln

J,a question de la navi_ga-lion fluviale dcvfcnl
maintenant un gros problème d'actualité.

Eslavayer, jouissant d'une situation exception-
nellement favorable, comme port abrité cl d'ac-
cès facile sur le lac dc Neuchâtel, pourrait , do
par le fait de la navigation du Rhône au Rhin ,
redevenir ce qu 'il fu t  jadis, un centre d'entre-
pôts pour '.c ravitaillement d'une grande partie
du canton dc FrSiourg.

Un comilé d'initiative, invité par le conseil
communal, s'est mis à l'œuvre ct espère pouvoir
fonder dans ia jolie calé sluviacoisc, une forte
seclion , qui par son travail et son activité, cher-
chera à faire faire un pas en avant à l'intéres-
sante queslion de la navigation fluviale.

Une réunion aura lieu Je dimanche, 15 oclo-
bre. à la salle de Ja Grenalle, à Estavayer, pour
étudier les bases de la société.

Société des tramways de Friboarg
Les recettes totales klu mois de sqplembre 19l(

onl ôté de 8.4G0 fr . 30 contre 7,313 fr. 75 au mois
correspondant de 1915, eoit unc augmentation dc
1,146 fr. 55.

Le total des recettea à fin septembre est de
80,572 ir. 75 contre 74 .476 fr. 35 à Ha (même date dc
l'an dernier ; c'est doaic unc augmentation de
6,096 fr. 40 par rapport à ÛVannée dernière pour les
neuf premiors mois.

"— " "̂" -££?r gm atk ^•I^L^^^^^^-̂ ^
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Lumière p arf icuîietem
Petites dimensions.

S o u d u r e  autogène

Un cours pratique el théorique de soudure
autogène aura lieu au Tcdwicum de Fribourg,
du 23 au 28 oclobre prochain. C'est le dix-neu-
vième cours organisé d'cntenle par le Technicum
cl la Société suisse de l'Acélylène.

La partie théorique est professée par M. l'in-
génieur C.-F. KecJ, professeur au Technicum.
Chaque matin , il y aura une conférence île deux
heures. Le reste du temps est consacré au tra-
vail pratique.

Les tra vaux pratiques sont dirigés par M. Keel
cl par M. H. Fenncr, tnaftrc-soudcur. L'atelier
dc soudure est muni dc six postes dc soudure,
ainsi que des établis nécessaires. Une forge et
un atelier dc mécanique faciliteront les travaux
préparatoires ct lc traitement théorique et mé-
canique des pièces après la soudure.

Les part icipants peuvent apporter, pour sou-
der , des pièces qui les intéressent personnelle-
ment.

Afin d'assurer un Iravail rationnel, le nombre
des inscriptions est limité.

Aucun industriel de la parlie métallurgique ne
peut p lus se passer du procédé autogène. La
guerre surlout a imposé son emploi universelle-
ment. Mais c'est un fait que cliacun n 'en tire
pas encore toul le profit possible, soit pour la
réparation des pièces cassées ou usées, soit pour
la construclion des pièces en série.

MM . les chefs d'akfter , contremaflres, serru-
riers, marécliaux, mécaniciens, ferblantiers cl
techniciens voudront bien -profiter de cef.e oc-

casion'd'apprendre à fond le» principes et les
bonnes règles de cc nouveau procédé.

Pomme* «*e torre
La Direction de la Police locale de Friliourg

vendra , en gare des C. F. F. ct non au marché,
mercredi, 11 ootobre, un wagon de pommes de
terre du pays, à 20 fr. les 100 kilogr. Il faut, au

préalable, se procurer des lions à la caisse de

Ville.

Office dn travail
Dans le courant du mois de septembre, 621 OT-

di es ont été remis à d'OfCico cantonal du travail,
bureau de placement pour hommes :

Demandes de travail inscrites : 338, dont 254 de
oélihalaines, 84 de mariés ; 331 dc Suisses et 7 d'é-

trangers. 11 y a liou d'ajouter à <*3 clùîfres les de-
mandes de 53 ouvriers ayant domicile fixe et de
13 ouvriers cn pass3_ge, qui n'ont pu &re inscrits
faute d'occasions (de Jrarail àmmédiadies.

Offros d'emplois : 283, se répariissant entre 205
patrons, desquels 161 habitent le canlon. Place-
ments effectués : 189.

Les offres et les demandes de travail pour hom-
mes ont dc nouveau augmenté quelque .peu com-
parativement au mois précédai!. Il a régné une
foîlc demande de iperaonmel sans mét.i_er (manœu-
vres). Par suite du licencknnent d'une .partie des
troupes friborurgeoises et'ide ia fin des -travaux agri-
coles, les demandes de travail kle cette dernière bran-
che ont sensiblement augmenté. iLcs onaréchaui, sel-
liers et cordonniers onl été Ues .professionnels les
plus demandés.

Dans le courant de scotembre, 310 ordres sonl
parvenus au bureau de placement pour femmes.

Demandes de places c 166,- >dont 152 dc personnes
originaires de la Suisse ct .14 de l'étranger.

Oflres de places : 144, dont 120 du canlon.
Le bureau a effectué 60 placenvents stables et et

fourni du travail à 4 ipersonnos txavaiîlant à l'heure
ou ù la journée. T<tol : 64 placements.

I-c -nombre dos semantes de campagne inscrites
a considérablement augmenté pendant le (mois dc
septembre. Les tfemandeis de plaoes dépassaient les
offres. Lcs cuisind&i»s ct los bonnes à tout faire, sa-
cliant cuisiner, au contraire, sont 1res recherchées.

Ilelmatscliatx
La livraison de septembre -de cette revue, qui est

l'oTgane de la Ligue .pour la consœrpation de la Suisse
pittoresque, est consacrée A Gruyères. Elle est orn£e
de nombreuses illustration-, excellemment choisies.

On sait que la revue Heimatschutz parait chaque
mois ct que l'abonnement en coûte 5 francs (Impri-
merie Bcnteli , Berne).

SOCIÉTÉS DB FRIBOURQ
Société (de gymnastique. — Co soir, lundi.

8 h. 30, leçon de gymnastique à la Halle «les Grand-
Places.

FOOTSALU
Le -match joué hier , dimanche, au parc des Sporis ,

a été favorable à Seroelte I de Genève, qui a battu
Stella 1 par 4 buts ù 1.

Calendrier
MARDI 10 OCTOBRE

Saint ï ' i t .VV<;ois  DE BORGIA
Ayant va dans son cercueil, à Gtenadt , le corps

déjà décomposé 4o l'impératrice Isabelle, il fut
frappé de la vanité des choses de oe monde et entra
dans la <_loinipagnie de Jésus.

DemanAea rartoot lea ei£«r«ttea

MARYUND-VAUTIER
===== i 80 cent, le paqnet ¦

Ui f l" Marque Française I .j.

^nwfrfcfir cirvfmjM
tiiBB-i i'i M -* wXsliTJLx^A m

îjf aitjue pour la toiletté A
y  ̂ -.«i « i i ' aa

belle et blanche
4-0 60 75, 100V/ait

L'offensive de la Somme
Paris, i) octobre.

I lavas. — Journée de consolidation sur le
f ront  au nord de la Somme. (L'avance de sa-
medi a permis auï troupes anglaises et fran-
çaises^ ! d'atteindre certaines position» dont la
conquête élail jugée indispensable par le com-
mandement avant d'aborder la troisième des li-
gnes allemandes représenlée par le front sud de
VarkncouTt-Cole 121-Le TVaask>y-Sailly-Sai_li.
Kel-bois Saint-Pierre.Vaast. Depuis hier, les for-
ces alliées sc sont installées solidement dans
leurs conquëjes. Au cours dc îa nuit, d'ailleurs,
les Allemands n'ocit guère réagi que dans le
seeleur anglais où ils sont parvenus à repren-
dre pied dans quelques éflémenls de tranchées
dans la région de Lesbœufs.

Par deux fols, les .Allemands ont attaqué la
redoute Schwaben. Sur notre front, l'attaque
de l'adversaire a élé assez faible. Puis, l'aprè-.-
midi, à ta faveur d'un vio'-ent bombardement
préparaloire, l'ennemi a tenté un puissant re-
tour offensif contre les pentes ouest de la po-
silion SaiUy-SailHscl que nous cuvions enlenie
la veille. Mais les vagues d'assaut ont élé fau-
chées ù plusieurs reprises par noire feu de bar-
rage d'artillerie. Les Alliés ne se sont pas bor-
nés à unc défensive heureuse. Ils onl élarÇi en-
core leurs positions au nord el au nord-est de
Courcelette et au sud-ouest de GueudeconTl, afin
re reclifier de pelits saillants en forme de dents
de scie.

Le nombre des prisonniers fails depuis deur
jours par les Anglais est de 800. auxquels il
faut ajouter 400 pour les Français.

Lcs Allemands ont trouvé unc excuse à leurs
insuccès coostanls et déclarent dans leurs bulle-
tins officiels que l'attaque de samedi a été gi-
gaalesque et qu 'elle a cu pour but de rompre
le front entre l'Ancre ct ia Somme. Ils se flat-
tent ensuile d'avoir repoussé l'ennemi dans son
ensemble en reconnaissant d'ailleurs <juc -l'en-
nemi a réussi à pénétrer dans le sillage de Sara
el dans quelque» parties des posilions au nord-
est de Lesbccufs et entre Morval et Saint-Pierre-
V'aast. En vérité, l'offensive de samedi n'a pas
élé uue action de grande envergure, menée par
de gros effectifs, mai» une opération partielle
limitée, ayant pour ef-fe! dc nous assurer la pos-
session de sérieux points d'appui en vue d'une
offensive plus importante dont l'avance de sa-
medi nous permet d'envisager l'avenir avec con-
f iance.

Gu i l l a u m e  II
Lemberg, 9 octobre.

W o f f .  — L'empereur d'Allemagne, se ren-
dant sur le front oriental , a passé à Lemberg
le 7 octobre, à 7 h. 30 du matin. Comme il nc
devait pas y avoir de réception officielle, il n'y
avait à la gare que le commandant de place, le
major générai liiml, ol lc consul général d'Alle-
magne. Après un instant d'entretien avec ki
commandant el le consul , l'empereur a conlinué
sa route à 7 h. 58.

Sur le front de Macédoine
Londres, 0 octobre.

Communique de l'armée d'Orient , du 8 oc-
tobre :

Activité de l'artillerie sur le front de Doiran ,
où nos avions ont obligé un aéropllanc ennemi
à descendre dans scs lignes.

L'ennemi a violemment attaque dans quelques
endroits sur ie front de la Strouma. Nous avons
compté 1500 cadavres ennemis lout près de nos
lignes.

Bulletin bulgare
Sof ia, 0 octobre.

Communique bulgare du 8 octobre :
Front de Macédoine — Après la défaite san-

glante <pie douze bataillons ennemis ont essuyée
le 0 octobre sur le front des villages de Grades-
nica ct dc Kcmali, l'ennemi n 'a plus renouvelé
ses lenl*iv« d'avancer II y a eu hier, dans ce
seeleur. un faible feu d'artillerie L'infaolerie
ennemie a essayé de nouveau de passer la
Tcberna , mais elle a clé repoussée cl a subi des
perles considérable».

Dans la vallée de la Mog'.cnilra , violente ca-
nonnade sur toule la ligne.

Des doux côtés du Vardar ct au pied du Bcl-
iassilza , faible feu d'aTlillerie.

Sur le fronl de la Strouma. la situation reste
stationnaire. Nous avons dispersé par notre vio-
lent feu d'artillerie plusieurs détaclicmcnLs d'in-
fanterie et de cavalerie ennemis qui élaient en
train d'opérer des reconnaissances et nous
avons obligé deux autos blindées à "rebrousser
chemin.

Sur le littoral de la mer Egée, calme.
Front roumain. — Lc long du Danube, calme.
Dans la Dobroudja , journée relativement cal-

me. Après uoe série d'allaques stériles qui ont
duré plusieurs jours , 'l'ennemi s'est retiré sur
s« anciennes positions. A la suite d'une lieu-
KUM contre-attaque exécutée au nord-est du
viïage dc Desoca, nous avons refoulé da% déta-
chehmenls restés cn avant des lignes ennemies
et nous leur avons infligé de grandes pertes.

Sur le littoral de la mer Noire, calme.
La crise ministérielle grecque

Borne, 9 octobre.
Le Giornale d' Italia Tcçoit d'Athènes la nou-

velle que le roi Constantin a chargé M. Lara
bros, professeur d'archéologie et d'histoire à
l'univcrsilé d'Athènes, de conslilucr lc ministère.

Paris , 9 oclobre.
Huas. — Ou mande d'Athènes eu Figaro qu«

M. Lambros a accepté la mission de former un
cabinel. Il soumettra demain la liste de ses col-
labora te ors.

Pon'j , !> oclobre.
Le Matin apprend d'Athènes épie le roi a si-

gné un décret relevant l'amiral Condouriotis de
ses fondions daide de camp.

Navire de guerre détruit ?
Borne, 9 octobre.

Du Giornale d'Italia :
D'après les dires dc réfugiés dalmales, un na-

vire de guerre autrichien aurait sauté dans le
porl de Pola. 11 s'agira»; d'une des plus fortes
unilés autrichiennes.

Navires coum
Christiania, 9 octobre.

Ilavas. — Suivant eles rapports du consul gé-
néral norvégien à Arkbangel, deux navires
américains auraient été coulés dsots les ", '.'- ¦::-¦ _; ¦ ¦.-.
de ce porl.

Parit, 5 octobre.
Nouas. — On mande de Copenhague au Pe-

tit Journal que le vapeur hollandais Egepering
a touché une mine et a saule près de Faîslerbo
(sud ele la Suède).
Le commandant des forces russo-roumaines

Londres, 9 octobre.
Havas. — On confirme de New-York au Ti-

mes que le grand-duc Nicolas aurait été nommé
commandant des forces russo-roumaines dans
la Dciiroudja.

Un sous-marin allemand en Amérique
Newport (Bhode-lsland), 9 octobre.

Wol f f .  — Le sous-marin allemand U. 53 (roir
2"" page)  est arrivé -à Newport venant de Wil-
helmshafen. 11 a effectué la trav<_Tsée dc l'océan
en 17 jours. Le sous-marin américain D. 2 l'a
accompagné élans le port. Le c-. .- : : : : :cr . l c  -.-. . Rose
a fait une visite au chef de la statiem navale.
Il lui a fait savoir qu'il se préparait à repartir
le même soir.

En effet , denx heures après son arrivée, le
sous-marin V. 53 quittait le port.

L'agence Wolff apprend de source compé-
tente epse le raid a été accompli par un sous-
marin auquel on avait indiqué d'avance le port
américain qu'il devait atleindre et qui était parti
avec sa provision ordinaire dc combustible et
d'autre matériel.

Parit, 9 octobre,
llavai. — On mande de New-York ejue ie

sexis-marin allemand U. 53 a été régulièrement
identifié par une station navale des Etats-Unis.
L'officier de quarantaine n'a permis à aucun
homme de l'équipage de débarquer , bien que le
capitaine déclara ne vouloir se ravitailler qu'en
combustibles.

Mort de Mgr Cagllero
Turin, 9 octobre.

On annonce la mort dc Mgr Cagliero , archevê-
que titulaire de Sébaste, vicaire apostolkpic de la
Patagonie septentrionale (Amérique du Sud).
Mer Cagliero asiçarlenait à l'ordre des Sa'tétiens,

SUISSE
Evasion

Wein f elden, 9 octobre.
Un prisonnier de guerre allemand, transféré,

il y a quolques jours, à la maison de correction
dc Kalchrain, s'est évadé dans la nui de .samedi
i dimanche de sa cel'.ulo située au troisième étag«
en se laissant glisser sur le s«l le long d'une
corde. Cet individu avait travaillé avant la guerra
en Suisse comme peintre.

Etat civil de la ville do ïïiùoorg

.Vai'ssoncfs
27 septembre. — Mauron. Max, Cils d'Henri, ma-

çon, de Villars-sur-G!4ne, et de Marie, nés Gumy,
Pérolles, 71.

Wasem, Bertha. fille d'Albin, employé au F.-M.-A'.,
de Guggisberg, el d'Emma, Dec Burtscher, rae
Z&hriiigcn.

29 septembre. — De Weck, Victor, ïils d'Henri ,
banquier , de Fribcnug, Picnafoitscha et Bcnsioçen,
el -de Marie, nce Carron, nie Seller, 18.

Décil
2S septembre. — Burri. née Huber, Manie, *pous<

de GuUlaume, d'Enllebuch (Lacerne), 61 -ans, rui
du Lycée, 3.

Brasey, née Dévaud, Marie, (épouse da ilsra , dt
Morlon, 5S ans. Court ChciD-dn. 64.

J0 septembre. — Kaufinann. née Fr<à. Rosa , .veuw
de Fridolin, fleuriste, de Mauensee (Looenie), 61
ans , rue dc Lausanne, 48.

Promesses de mariage
2.ï septembre. — -Aetuscher , Panî, contisear. A»

Tavel ct lloilcnried, mé le 1« novembre 18S9, atec
Gonus, Emma, coaunerçanle , de Lc Saulgy, née ia
2G mai 1888. ,„.,

Dénervaud . Joseph , employé an team, de Boukix
ot Mossel, né ie 12 janvier 18S0, avec Bulliard ,
Thérèse, cuisinière, dc Lussy, née 1* 29 r -rr-ci'. :.:
1889. v

25 septembre. — Gendre, Joseph , vouf de Marie,
née Stucky, de Fribourg ot Lossy, né le ,36 août
185", avec Chauleras, née Dousse, -Ursule, neuve d«
Charles, née le 5 novembre 1873.

Bote» lo

ST mU L a N T
A p é r i t i f  au Vin el Quinquina
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L Olivier sauvage
R O M A N  A M f i R I D A I S

'Adaptation française
¥&l îîe Vaarlct Rémon et Achille Laurent

Levant les yeux tout à coup, Ford aperçu!
l'aurore. Elle le sii-rçiire liait ;\ MmÇeovislc, brume
grisâtre el lumineuse au-dessus îles montagnes
<ki Vermout , dont los sommets énicrgeaienl ti-
midemcii'ï de la nuit comme aillant de titans.

Lorsque, un peu plus lard, les caps ct les
anses commencèrent à se dessinée i travers le
crépuscule gris, quand , peu après, une faible
clarté de .safran apparut au-dessus îles som-
mets, à l'Orient , il comprit que le moment était
venu dc chercher un abri conlre la lumière du
jour.

D'un village niche uu fond d'une anse reii-
rue, un bateau ù laoïc prenait le large, quelque
marchand de .poiSson après la pêche du matin.
Il fut assez facile jpour Ford de se tenir à dis-
lance prudente : pourtant ce voisin lui causa
un malaise qui n'était pis. encore dissipé quand
ie premier lia-lcau à vapeur du nialin arriva du
nord. II examina attentivement un petit îlot,
Û deux ou trois milles en avant : il y avail des
etbics,,et probablement des fougères, àe Vherhe.

Y ayairt débarqué, les. jambes un peu engour-
dies, il tira son canot sur un petit banc de
sable ; dc vieitx buissons vigoureux, des su-
reaux, des bouleaux, bat lus par les vents du
uord, s'y penchaient les uns sur les autres

Monsienr Plaolde Beand , Mon-
aieur l'abté Amédée Beand, i
Bulle ; Madame venve Joséphine
Oberson, & Vnbtsinens-devant-
Homont ; Monsienr Joseph Beaul ,
an Crét, rt les familles alliés ont
la profonda donlenr do frire part
de la perta crnello qu'ils viennent
de fsire en la personne de

Madame Jolie BEAUD
née Mtnoui

lenr bien chère épouse, mère,
sœar, belle-s(ear el tante, pieu-
sement décédée, à Balle , le
8 octobre, dans ta 69°" année,
aprèa una longna et pénible ma*
ladis, manie dea sacrements de
l'Eglise.

L'ensevelissement anra lien i
Bolle, le meiciedi, lt octobre, &
9 K heares.

Cet avia tient lien de lettre de
laire part.

R. I. P.. -.. „. ..

Maladies ies yeux
Le ty VERREY

Oculiste
reçoit tous les samedis matins i
Friboorg, HOtel Bolue, da
9 ¦/( h. & 11 h. SO.

Domaines à vendre
On oflre i vendre dana le

district d'Yverdon s
A- Excellent domaine en

parfait état de calture , pea
morcelé. — Superficie : 25
hectares, soit 57 posen tau-
doises. Bâtiments spacieux et
confortables, bien entretenus.

li. Bean domaino cn plein
rapport, en nia «en! usa. —
Superficie : 18 hectare», soit
40 poses vandolses. Orands
bâtiments en bon état avec toutes
installations modernes. — Grange
ii pont.

Pour toas renseignement*!,
s'adresser i Elude V. Péclard,
notaire, ïicrâou. - 4156

la meilleure •

ùW"Cnaiissiires

A VENDRE
pour causa de départ , machine
* eondre. >¦

S'adreaaer : ne. '-. ; de Borne,
¦•'IO. P1789 F 1693

A LOUER
pour le 15 décembre

le Café Beau-Site
sitaé 4 Beauregard. — Prix
taés réduit. 4486

S'adresser i Alfred Blane,
«ouest, roula de Villart, N- 3,

n i ra
coupé «mr mesure

Qfliirl par lo

Commerce de fer
Fribourgeois S. A,

<ss> MODES <m>
Exposition de Modèles de Paris

M»e LAUCIER
— Grand'Rue, H , 1er étage. —

FRIBOURG — SALLE DE LA GRENETTE
Lundi 9 octobre, à 8 K heures précises

CONCERT
D0XNÉ PAR _ , . 

t

Monsieur LOUIS YIERNE
:.;<- -. , : :  ii ::*,: ': irgii tt Xitii-Dm il Pirii , p.'ofcsiir sipteir à lt StfeiU Cutoria

„ AVEC LE BIENVEILLANT CONCOURS DE
, Madame MARIE FRANCE, soprano ,ret de Mademoiselle YVONNE ÂSIRUC, violoniste
Piano de concert Pleyel dt la Afaiion Fatiscli

PIttX DKS PLACES , 
Réserrées , 4 fr. Premières numérotées, 3 tr. 60, Secondes, lfr.80
Location aa magasin de musique L. Yon der Weid , 29, rae de Lausanne.

EXTERNAT DE JEUNES FILLES
Établissement catholiqne

Instruction complète de 6 i 18 ans. Brevets français. Cours de
comptabilité. Arithmétique commerciale. P Î615 X 1574.

— 1, rne dn Cloître, CESÈVE. —

Cafe-restaurant a louer
A loner, dans grand village do Jorat , aa centro de la looalité,

boa 'eafé-resf anrant ayee dépendances. Orar.de aalle pou-
vant s'aliliser comme atelier. Poids public.

S'adresser ao notaire Cavin, à Bézléres (Vand). . 4531

L'Assurance Populaire
de la Société suisse d'assurance générale anx la île
hnmalue, à Zorlela (association parement mutuelle, exelssl-
vcment anlMe) ;

DEMANDE
des intermédiaires pour l'acquisition .de. nouveaux membres. —
S'aditaaer i. Bt Berger, inspecteur, Horat. 4491 _

O

r ' À. 'MëiiiirA 'i fl
Salsepareille Mode!

Ls meilleur remède contre toutes les maladies provenant d'nn san*
Violé on da la constipation habit aellc, telles que : boatons,
rongeurs , démangeaisons, dartres, eczémas, Inflammations dea pau-
pières, affections scrofuleuses on syphilitiques, rhumatismes, hémor-
roïdes, varices, époques irrégnlièrca oa douloureuses sartoat sa
moment de l'Age critique , maux de tétc , digestions pénibles, etc.-Goftl
délicieux. Ne dérange aucuno habitode. Le flacon S fr. SO ; la desil-
bouteille 5 (r. ; la bouteille .pour la oure complète 8 fr. Be tronro
dana tonte» les pharmacie*. Mais si 1 on vous offre une iml-
tation , refusez-la el commandez par carte poatale directement é la
Pharmacie Centrale Model et Madlener , rue du Mont-Blanc , S.
Genève,.qui vons enverra franco contre remboursement des prix ei>
dessus la véritablo Salsepareille Model.

^Cfc^S <̂̂ >̂ dfeN^̂ N̂ feN^S5SSN

Etudes de critique et d'bistoire religieuse
PAR 

E. VACANDARD

ln série : Les orig ines'du Symbole des Apôtres. — Lèsîoriginct
du célibat ecclésiastique. — Les élections ép iscopales"sous les
Méroving iens. — L 'Eglise tt les Ordaliei. — ÏàS Papes ét la
Saint-Barthèlemy, — La condamnation de Galilée,

Prix : 3 fr. 50

2™ série : L'institution formelle de l'Eglise par U Christ. —
Leslprig ines de la confession sacramentelle. — Le service mili.
tairejet les premiers chrétiens. — La question de l'dme du

J femmes. — L'hérésie albigeoise an temps d'Innocent I II .  —La nature da pouvoir cotreitif dt {'.Eglise.
Prix : 3 fr. 50

Ei venle è la Librairie cslhclipe tt à rimprimsri» Sainl-Pul, Fribonrg.

•̂ <̂ ^'<^>̂ <^>/ <̂^>̂ '<^>̂ < ŷ

pour ménager unc cachette amie. La il pourrait
se coucher au milieu dei hautes fougères et des
broussailles, aussi relire et aussi tranquille que
lorsqu'il étail en prison.

11 avait soif , il avait faim ; il lml , il mangea
lout cn consultant sa carte ct en 'cherchant è
s'orienter approximativement. 11 regarda sa
pelile montre ct ln remonta , puis feuilleta les
pages cle l'indicateur, qu'il avait trouvé loul

Autan: dc trouvaille» dont 'la découverte lui
rappela l'image de la jeune fille qui lui avait
procuré ces accessoires si utiles pour sa fuite.
Faute d'un autre nom, il la baptisa : « l'Olivier
sauvage >. Non sans quelque icanorda, il s'aper-
çut qu'il .avait ù peine pensé à elle de toute la
nuit. Pour lui, le gouffre était si profond entre
alors el maintenant , qu 'il aurait pu y avoil
aussi bien douze semaines, ou douze mois, ou
douze ans. Celte nuit avait connu la naissance
d'un être nouveau ; elle n'avait jias de me-
sure daas le temps, lout ce qui l'avait précédée
tombait ilans les brunies des liges primitifs.

— -Suis-je vraiment devenu un être nou-

Les conditions extérieures étaient bien pour
confirmer celte imagination , et sa conscience sc
laissait volontiers aller à la crédulité. De Norrk
Ford , il ne roslail rien que la chair et les os,
cc qu'il y a de moins durable. Xorric Ford avait
disparu ; il élai; non pas mort , -mais disparu ,
détruit , annihilé, rayé de la vie par l'acte dc
-l'organisme social. A sa place, celte nuit ete
transition avail fail surgir un autre homme.

— Oui, mais lequel '?... Qui suis-je ?... que
suis-je ?

Tout d'abord , un nom paraissait nécessaire

pour lui colisliluer une personnalité. Celait lo
infinie sentiment qU'B avait éptatttfj il l'égard
de < l'Olivier sauvage > , la Jeilne fille du pa-
villon forestier. Toit! it «oùp. il se rappela que,
s'il avait trouvé ud noni pour elle, de son côlé,
elle en avait trouvé ira pour lui ; «clui-lj c-làil
inscrit sur lc liillet de balesiu qu'il avait dans
sa poche. L'ayant lire, il lut  :

Herbert .Slrange
11 le répéta d'abord avec surprise, puis avec

regret. Ce n'élait pas 1:1 un nom ù choisir. Il
était bizarre, on le remarquerait ; un nom que
los" gciis se rappelleraient. 11 aurait préféré quel-
que chose de banal , un nom qiie l'on rencoulre
4 toutes les colonnes d'uu iioltin. Elle lavait
emprunté sans doute à un roman, il moins
qu'elle ne 'l'eût inventé. Les jeunes filles inven-
tent ¦tant de choses I C'était dommage sans
douto ; mais rien il y faire. C'esl sous le nom
dc .-Herbert Slrange qu'il moulerait il bord du
slesmcr cl qu'il serait désigné Jusqu'il...

Jlais il citait trop fatigué pour prévoir J
quelle dale il reprendrait son propre nom ou
en choisirait un aulre. Se jetant sur soii lit de
mousse ct d'herbes sèches, il fut bientôt en-
dormi.

Velu d'une blouse jadis blanche, Slrange sur-
veillait , à Buenos-Aires, les hommes qui em-
pilaient des balles dé laine sous un long han-
gar, quand les délails. de son évasion, si facile
lui . revinrent il l'espril. . 11 était , debout prè;
d'une fenôlre ouverte ; unc bouffée d'air frais
moulant du cours lumineux du Rio de la Plata.
chassait l'odeur , lourde de suint, qui s'exhalail
des ballots dc Jaine brute. Se relâchant une mi-

PI. . | . . . m

VIENT DE PARAITRE :
—i ¦ ¦ ( ¦ ¦

é i
PAR . I

A.. OodLaglxengo

B 

Ouvrage précédé d'nne lettre de S. 0. Monseigneur COLLIARD
évéqae de Lausanne et Genèvo

Un beau volume in 8-éCu, imprimé sur papier dé luxe
aveo nombreuses illustrations hors texte sur papier couché.

I ../ _ .. I
Prix : 2 lr. ; iranco, 2 ir. 15

I I
Remise par quantités.

I «»- I
En vente aux Librairies Saint-Paul, 130, 'Place Saint-Nicolas

et Avenue de Pérolles, 38, Fribourg.
¦ ... . . . Ê
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Docteur PEKttlE» V. NOUVEAU
AllSClli filêâecin-dentistè

poiir service militaire a repris
¦ 1 Bb sea consultations

Oo demande, à la eam- ' '

T.™ t : . .. . . . ON DEMÀNDi
IPIIIIP liAmiriO F°°r fami,Ie & deQZ cntsmta
\KJUU\J UUlillIlty personne  H6rlcu au ;,ourt , i- .;

• ¦ un ménage soigné,
de 16 i 19 ani, sachant un pau Adresser offres aoua P 4708 1
toire et connaissant les Iravaux a Publicilaa S. A., Fribourg
agrisoles. Vie de famille et gagts ¦
mM»entecte. nm ¦¦ — — — ¦

8'adresser à Joaef Ober- gg. ~lnefer, I_,lppenrnef l ,Neacif H H * ,,. ,, .
t i l rc i i .  (Canton de Lncôrne.) ufll À'É'Bfi ftkf*S

Achetez le cube £ Jlfl.UlI&l
dé l'extrait de viande eQ t0B8 •_ „ t0O8 prix>¦• pianos neufs, depuis 675 tr.

^^^^^^M ; Choix immonso
r^^#î^ Vente, location, échange

^}$% * ^P 
ACCORDAGES RÉPARATIONS

, ^̂ ^̂  F.Pappé-Ènnemoser
TESTOM-CoMî? dûmligen (Bernp) . . BERNE

"5 ¦ H;6fiàd'R«. Tâifkoil IS33

hmm \ voira "Z£ït"
Pour cause de décès, M=>» .

veuve Emmanuel Olément et te$ A t TT^MTVT~»T?
enfants, à Ferpieloi, près du A V H  \ l l l \HMouret , vendront-aux enelières ¦ ** " *-'*•**-'*»*-«
publiques, à l'auberge du Mouret. fl JI L J I •SESfâ î i BRB OT&ïlip
maine contenant environ U poses » , 1
de bon terrain , avec maison provenant d'un cours d'eau con».
d'babilaiîon en bon état, ainsi tînt- d' une capacité moyenne
qu arbres fruitiers en bon rap- d'environ 100 HP. Lcs bâtiments
port. (Condition* favorables.) attenants, soierie et moultaj se-*Lea conditions de mises seront raient éventuellement compila
lues avant lea mises. dans cetta vents.

lie* expoaantf. B'adresser sous P 173» F i
Publieras S. A., Friboura.

A VENDRE
Siâe-Car 6 HP Motosacocîic
lout de suite pour cause de mo-
bilisation. Occasion nni que. Baa
prix . Biai parfait de marche.
Eclairage et outillag» complet.

Offres aoua E 181M X ir. Pu«i«
citu i>. A., Genève.

A LOUER
plusieurs logementa de I i C
chambres, ainsi que locatix poui
maÇaaiDs, ateliers et entrepôts.

Entrée tout de suite ou i, con-
venir. - - . - .- • . -. .-.- 

S'adresser & H. Hogg-Honi.,
entrepreneur, awau <:-.x
UlAi, Friboarg. 471

ntilc de sa survoiltanoe, il Jcln un coup «œil
rétrospectif sur les événements des dix-huit
moia passés.

Au<lessous de lui s'élcmlaicnt los docks
lifuj'iints, nvec leurs ligne», aussi régulières que
li file dos réverbères d'une rue, <le grues élec-
triques, chargeant ct décliargeaii'l dos milliers de
bateaux rangés le long du quai et portant
tous les pavillons, exoopté celui des lilats-
Unis. Dans la confusion dès langlies qui
montaient jusqu'à lui , il pouvait l>ar mo
ments distinguer l'aCoent d'Espagnols, de Fran-
çais, dc Suédois, d'Italiens, en même temps
qUe toutes les variétés dc l'anglais, depuis ceki
de la llaulc-Ecnssc jusqu'il cdui des t cock*
tipys  . de Londres; mais jamais l'intonation
de sou. paj-â natal. La Tarcté relative de tout ce
qui sentait l'Amérique, dans cette, ville où il
se cachait , pouvait ajouter il l'amertume dc
l'exil , «mis telle affennl&sait cn lui le senlimenl
de la isécurilè.

Saiis doute, elle avait été grande, la leu
.sion sous laquelle il avait vécu pendant ces dix
huit mois ; mais il pouvait reconnaître main-
tenant que c'était contrainte inrtérieure, coii-
Irainle incessante du fugitif , torture morale de
a 'Ctrc neuf qui , faisant peau- neuve , s'adapte,
non pas seulement ù un milieu nouveau, mais
à unc vie nouvelle. Maintenant qu'il voyait ses
inquiétudes les plus pressantes se dissiper cl
son espoir de salut devenir une réalité, dl pou-
vait -regarder en arrière el reconnaître com-
bien, cn somme, 'iout avait clé aisé.

11 avait le temps dc réfléchir : c'étail , pour
les ouvriers, l'heure du déjeuner ct de la siesle.
Il les voyait groupés, au nombre d'une tren-
taine, à l'extrémité du hangar : de peli'ls lia-

Doctenr REYMOND
absent

pour, cause de service mili-
taire, Jusqu'à nouvel avis.

Oa demande

JEUNE FILLE
da IS i 20 ans, bonucte et ai-
mant les enfanta, dans une lai-
terie. Entrée k volonté.

S'adr. aoua chiffrea P 4712 F k
Publicita» S. A., Fribouro.

ON DEMANDE

une sériante
de 35 i 40 ans , connaissant un
pen la campagne, pour un me-
nace de deux personnes.

Adresser lea offres sous P4799 F
iPublicilat S. A., Fribourg.

wm toit
Grands et petits rideaux en

mousseline, tulle et mile appli-
cation, par pairs et par pièoe
vitrage,

BRISE-BISE
eto. Vente direote au consomma-
teur. Echantillons par retour du
courrier. 629,-lM

H. Mettler, Hérisau
Fabrifu s-,c:iil» dt rUiiu fenMa

mme*WwĴm
îfcOUVÉ

bier 'dimanche, environ laiterie
drs liail lr l t • s , asonire or avee
chaîne.
" Réclamer , - en -fayanl frai»
d'avU , AnAeiaet, iue Ae
Horat, 210. 4694

liens vigoureux, aux yeux noirs souriants, so.
lires, Mkn el conlenls au point d'ûlrc jncoui -
préhcnslblcs polir l'Américain, (toujours aai-
bilicux , qui les commande. 11 avait commencé
coilune eux. Il avail entassé dc la 'laine pour ](l
compte d'autrui , jusqu'au jour où il avait pu
devenir chef d'éqMipe. Pour avoir été au bas
de l'éiflielle , il était , aujourd'hui qu'il avail ]u
pied seulement sur lo premier échelon , hou-
reux d'avoir fait au moins ce premier pas.

(A mivre.)
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SOUFFREZ-VOUS
<ie Rhume , Douleurs , Rhumatismes ,

Lumbago, Maux de gorge ,
Torticolis }, eto.

appliquez sur votre mal, avent qn'il ait pu
s'aggraver , un bon paquet di;

THERMO GÊNE
Remède sAr, facile, prompt, n'Imposant - ancun repos
ni régime. Appliquez la feuille d'ouaté sur le mal, de

façon qu'elle adhère bien à la peau.
, . qâEFXjsiBias

I (ohte Imitation on contrefaçon dn THEB1IO-
] feJÈJVE, comme vona refnàerles nn» teauuM

plèee, dé monnaie.
. Labôlto : i' r. i.no. — Toutes r^armacfe».

MISES PtJBLÏQUES
Pour cause de aanté, Io soussigné exposera en mtaea pnbltqa

devant son domicile , i Varanattgnelrea, le mardi 10 eetol
proebain, son bétail et chédail ci-après désignés : Une jumeoi
lb ans, B vaches dont 5 portantes, une génisse portante, on 1-..;
%2 mois, une génisse de 20 mois, un taurillon pie-noir do 11 a
et an veau do l'aôhée: , . -

1 char à échelles, .3 chars i pont dont 1 i an cheval, 2 chai
ressoits, 1 faucheuse, 1 faneuse, 1 charrue Brabant, l huit
3 herses, 1 traineau , 1 rouleau , 1 moulin -à vanner , 1 haohe-pa
1 caisse & purin , 1 cric , 1 brouette a fumier. ,

Col l ie r s  de chevaux et.de vaches, une selle, 8 oloehetles, vrr.r-
ilalt , 1 bascules dont uns de magasin, chaînes à brouter , un rae
contenant 4 colonies* outils agrisoles, do mobilier et d'autres ot
trop longs i détailler. -

Les mises commenceront & o benrea ponr le ehédall e
1 henre ponr le bétail. Payement au comptant.

I '  -se51 F 4580-1192 L'exposant : Isidore W1CB1

A VENDRE
Machine à vapeu
pen naagée, 15/20 HP, i .cause d'installation électrique.
Adresser les offres sous chiffres J 6176 Y, P.ufcUcifa» S. A„ Bl

Pépinières de Pérolles
TilleuU de Fribourg (authentiques), sapins nordmann, sapins ble

pins amies, érablea, tièaes, peupliers, bouleaux, eto. Wtt
GUÉR I G , f orestier,, à RÎCHE*ÔNt

Se charge aussi  de la planfaifon.

Avant rhivër
an» bonaa i>T4«*utlon i prantoe eat de faire nne ean i*

B»T THÉ BÉGUIN <m
[a meilleur dènuratlf eonnu, qui, an dèbarraaaant I* eorp» dM
Impuretés qu'il contient, rend capable de aupoorter les rigueuri
de l'hiter. Kn outre :

U «UÊUIT le« dwtxet, démangealion», botttoB», «tooli
eaiéma», ete.

U FAIT DiJSPABArrBE eonitlpatlon , Tertlge, migra111""digestions diffleile» , ete.
U PARFAIT fcA «nfiitlSON dei uleérei, variée». pW">

Jambes ouvertes, «to. 430(-> 1'4il CORBAT aveo aueeès loi trouble» de l'âge critique.
IJ» boite, 1 tr. BO dana tontes lea pharmacie**

A Fribourg : Bourgknecht et Qollrau, Lapp.


